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PRESENTATION DES INTERVENANTS *
Catherine Rollet : Professeur à l'Université de Versailles Saint-Quentin-en-Yvelines, historienne et démo-

graphe, spécialiste de l'histoire de l'enfance aux XIXe-XXe siècles. Elle est l'auteur de 
plusieurs livres ayant trait à la protection de l'enfance (ainsi «La politique à l'égard de la 
petite enfance sous la IIIème République», PUF), aux soins aux nourrissons, à la vie 
quotidienne des enfants au XIXe siècle ainsi qu'aux questions de population. 

Monique Buisson : Ingénieur de recherche au CNRS, elle appartient à une équipe de sociologie lyonnaise : le
Groupe de recherche sur la socialisation. Ses travaux ont pour objet la construction du lien
social familial dans son articulation avec les liens verticaux intergénérationnels et les liens
horizontaux de couple ou fraternels. Elle a étudié cette construction à l'intersection du
champ familial et du champ professionnel pour des couples, des fratries, des profession-
nelles de la petite enfance. Elle est l'auteur de «La fratrie : creuset de paradoxes» publié
en 2003 (Ed. L’harmattan).

Régine Scelles : Psychologue clinicienne dans un service de soins et d'éducation spécialisée à domicile,
elle est professeur de psychopathologie à l'Université de Rouen. Elle travaille depuis de
longues années sur la question de la fratrie confrontée collectivement à un traumatisme ou
dont l'un des membres est atteint d'un handicap ou d'une maladie. Elle est l'auteur de 
plusieurs ouvrages sur le thème dont «Frères et sœurs complices et rivaux …» publié en
2003 (Ed. Fleurus). 

Virginie De Luca : Historienne démographe, elle est maître de conférences à l'Université de Versailles Saint-
Quentin-en-Yvelines et chercheur au Laboratoire Printemps (CNRS). Après avoir mené des
recherches, dans le cadre de sa thèse, sur les enfants abandonnés et les professionnels
chargés de leur prise en charge, ses travaux récents se sont élargis à l'histoire de la
famille, sur ses enjeux démographiques et sur les institutions chargées de sa protection
depuis le XIXe siècle. 

Marc Delboë : Responsable du Pôle Enfance et Famille de la Direction Territoriale de Cambrai (Nord) et
psychologue de formation, il a travaillé une quinzaine d'années comme clinicien, en 
pédiatrie, puis en Protection Maternelle et Aide Sociale à l'Enfance. Il a ensuite exercé des
fonctions d'adjoint technique en accueil familial, pendant 10 ans. Il intervient également à
l'IRTS dans le cadre de la formation des futurs assistants sociaux en méthodologie de
recherche.

Katherine Beauregard : A réalisé une maîtrise et un doctorat en psychologie à l'Université de Montréal. Sa 
recherche doctorale traite des fratries placées en famille d'accueil. Depuis 2003, elle œuvre
comme psychologue clinicienne au Centre de Réadaptation Marie Enfant de l'Hôpital
Sainte-Justine à Montréal. Son travail consiste à soutenir les jeunes handicapés physiques
dans leur intégration scolaire.
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Lucy Marquet Doctorante à l’Institut d’Etudes Démographiques de l’Université Bordeaux IV (IEDUB)
et et chargée d’études à l’Oned
Paul Dürning : Directeur du GIPEM-Oned, professeur en sciences de l’éducation

L'Observatoire national de l'enfance en danger (Oned) a été créé par la loi du 2
janvier 2004 et s'inscrit au sein du Groupement d'Intérêt Public Enfance Maltraitée
(Gipem) au même titre que le Service national d'accueil téléphonique pour l'enfance
maltraitée (Snatem). Le GIP regroupe l'Etat, les départements et des associations de
protection de l'enfance. L’Observatoire a pour missions de recueillir, analyser, évaluer
et diffuser les données chiffrées, les études, les recherches et les pratiques de 
prévention et d’intervention en protection de l’enfance dont les résultats évalués ont
été jugés concluants. Ceci permettra ensuite de proposer des modalités d’amélioration
du dépistage et de l’intervention auprès des enfants et de leur famille.  

SOS Villages d’Enfants :
Carole Bernel, Educatrice spécialisée, village d'enfants SOS de Digne (04)
Michèle Dunke, Mère SOS, village d'enfants SOS de Calais (62)
Emmanuelle Flomet, Psychologue, village d'enfants SOS de Marly (59)
Sandrine Jonneaux, Aide familiale, village d'enfants SOS de Marly (59)
Catherine Loucheux, Mère SOS, village d’enfants SOS de Busigny (59)
Marie-Noëlle Perhillon, Aide familiale, village d'enfants SOS de Jarville (54)
Brigitte Richou, Mère SOS, village d'enfants SOS de Marange (57)
Anne-Violette Vachot, Psychologue, village d'enfants SOS de Digne (04)
Didier Wulfranck, Directeur du village d'enfants SOS de Marly (59)

Aude Poittevin : Sociologue, membre du Centre de recherche sur les liens sociaux (Paris 5 - CNRS),
elle travaille en sociologie de la famille et sociologie de l'enfance sur le fraternel, les
familles recomposées, les temps et espaces partagés. Elle est l'auteur de «Enfants de
familles recomposées. Sociologie des nouveaux liens fraternels», Presses universitai-
res de Rennes, 2006.

Annick-Camille Dumaret : Psychologue et ingénieur de recherche à l'INSERM Unité 750, elle travaille au 
CERMES (Centre de Recherche Médecine, Sciences, Santé et Société). Elle a déjà
mené des études pour l'association SOS Villages d'Enfants et a effectué de nombreux
travaux sur le développement cognitif et comportemental d'enfants adoptés et placés
ainsi que l'évaluation d'interventions auprès de familles maltraitantes et/ou présentant
des problèmes de santé mentale. Elle a publié de nombreux articles dans des revues 
françaises et anglo-saxonnes.

Catherine Enel : Anthropologue, elle a une grande habitude des enquêtes par entretiens. Elle a mené
des études qualitatives et quantitatives auprès de personnes de cultures très 
différentes (Groenland, Sénégal, Guinée-Bissau, Gambie, République du Congo). Elle
s'intéresse particulièrement aux comportements liés à des problèmes de santé
publique et intervient dans des enseignements à la Faculté de Médecine de Dijon
(Module de médecine humanitaire, Diplôme Universitaire d'Action Humanitaire).

Boris Cyrulnik : Neuropsychiatre, il est Directeur d’enseignement à l’Université de Toulon, en clinique
de l’attachement et des systèmes familiaux. Il dirige une dizaine de 
groupes de recherche sur l’attachement comme phénomène biologique et trans-
culturel.
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